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Chers Frères et Sœurs,

La justice et la miséricorde sont deux dimensions du mystère d’amour de Dieu. Elles ne se
comprennent bien qu’à la lumière de l’Écriture sainte, notamment de la figure du Christ. Le Dieu
de l’Ancien Testament défend la cause et le droit des pauvres qu’il veut sauver, car il est un Dieu
juste qui accomplit sa promesse. Cependant, Dieu juge aussi le péché, mais avec miséricorde ; et
le pécheur repenti sait qu’il peut compter sur la justice miséricordieuse du Seigneur. Pareillement,
le Christ, qui est venu non pour juger mais pour sauver le monde (Jn. 3,17), exercera son
jugement sur les vivants et les morts, avec justice et miséricorde. Ceux qui refusent le salut offert
par Dieu et sa grâce miséricordieuse se condamnent eux-mêmes.

Lorsque, dans la prière du Notre Père, nous demandons à Dieu, de nous pardonner nos offenses,
nous confessons à la fois notre misère et la miséricorde de Dieu ; nous faisons ainsi car Jésus
nous a appris que l’on n’accède à ce Dieu juste et miséricordieux qu’à travers l’expérience du
pardon envers notre prochain.

* * * * *

Àtous les pèlerins francophones, j’adresse mon affectueux et cordial salut, particulièrement aux
élèves du collège Saint-François-de-Sales de Dijon, aux fidèles du diocèse grec melkite de Saïd_
et aux jeunes de la paroisse Saint-Sébastien du diocèse de Syros, en Grèce. De grand cœur,
j’accorde à tous la Bénédiction apostolique.
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